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le village de La Terrasse
A l’est, les Alpes majestueuses aux sommets couronnés de neige et de glace. Les 
torrents impétieux dévalent les pentes avec fracas, source d’énergie qui contribua 
au développement industriel de la vallée.
A l’ouest, le massif de la Chartreuse et le Plateau des Petites Roches surplombent 
le village.

Il est difficile de situer dans le temps l’apparition des premiers occupants du vil-
lage.

Au VIè et VIIè siècle, la commune est dénommée «Parrochia Sancti Aptri» et «villa 
Sancti Apri». 
En 1211, apparait le nom de «Terraci». Il existe de nombreux vestiges qui témoignent 
de l’ancienneté du village en particulier dans le hameau de Chonas situé dans la 
plaine et le mas de l’église.

L’église St Aupre
Fait particulier au village, l’église est situé à l’exté-
rieur loin des habitations principales du bourg et des 
hameaux qui le constituent.

L’église est inscrite à l’inventaire des monuments his-
toriques depuis 1944. Selon Pilot de Thorey, l’église de 
La Terrasse a été construite au Moyen-Age sur l’empla-
cement de l’église primitive de St Aupre qui aurait été 
construite au XIIè siècle. 

On suppose que sur cet emplacement existait un très 
ancien lieu de culte paiën ou chrétien. Modifiée à de 
nombreuses reprises, elle garde des parties anciennes 
: le chevet datant probablement du XIIIè siècle et les 
chapelles latérales vers 1500.

St Aupre
Originaire de Sens, St Aupre quitte sa ville pour se 
consacrer à Dieu. L’Evêque de Grenoble lui confit la 
paroisse de La Terrasse dans laquelle il fait oeuvre de 
charité avant de devoir, faussement accusé, quitter le 
village pour fonder un hospice en Maurienne.

Extrait du livre «La Terrasse en Grésivaudan - Regards sur le passé, mémoire pour l’avenir» de Roger Dubois. 
Disponible à la bibliothèque municipale.



Seuls ces 2 jours seront l’oc-
casion pour vous de visiter 
mon jardin. 
N’hésitez pas à y entrer.

En forme de croix des Char-
treux, je guette, je vise et je 
protège le chateau du Carre 
situé plus haut.

J’aime être baigné par le soleil 
couchant.

Témoin d’un prestigieux passé, la rue 
est étroite à mes abords. Attention aux 
automobilistes !

C’est dans la plaine que je 
défends mon hameau et guide 
les passants qui s’y sont aven-
turés.

Vous passerez sur moi 
pour entrer dans ce si bel 
endroit.

Vous me trouverez dans le 
quartiers des Soeurs.  
Saurez-vous m’apercevoir au 
fond de mon impasse voûtée ?

Conifère 
majestueux 
originaire 
du Liban, 
mon vaste et 
pesant feuil-
lage s’étend 
comme un 
large nuage.
Vous trou-
verez en été 
la fraîcheur 
de l’ombre à 
mes pieds.

Mariage de petites pierres 
colorées et créée en 
souvenir d’enfants juifs de 
La Terrasse déportés en 
1944, je suis aujourd’hui 
témoin du rire des enfants 
heureux.

Croix de Carre, 
croix de fer, vous 
me trouverez sur le 
bord du chemin.

Tel des mats 
dressés aux 

entrées Sud et 
Nord du village 

ainsi qu’au centre, 
nous sommes les 

gardiens de la 
commune depuis 

2021. 


